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Au cours de cette tournée
qui a démarré le 19 dé-
cembre 2016 par la ville
d'Oyem, le ministre de la
Justice, garde des Sceaux,
chargé des Droits humains,
Alexis Boutamba Mbina, a
aussi visité la prison de
Yenè à Franceville.A la prison de Franceville,construite sur plusieursétages, le garde des Sceaux,ministre de la Justice,Alexis Boutamba Mbina avoulu toucher du doigt lesconditions de vie des pri-sonniers. Il s'est dit satis-fait. Le constat établi ayantrévélé que les droits hu-mains sont respectés ausein de cette unité carcé-rale. Accompagné du gouver-neur Jacques Denis Tsanga,le membre du gouverne-ment a également eu uneséance de travail avec lesagents de l'administrationjudiciaire locale. Il a profitéde la présence au sein de sadélégation du président du

Syndicat national des ma-gistrats, Germain NguemaElla, et son 1er vice-prési-dent, Justin Loundou, pourexhorter les greffiers et lesmagistrats de Franceville –au même titre que leurscollègues d'autres pro-vinces – à reprendre le tra-vail. Le garde des Sceaux esti-mant que parmi les sixpoints des revendicationssoumis à son attention,cinq ont déjà connu desavancées significatives. “Et
le Synamag le sait”, a-t-il af-firmé. 

Pour rappel, le premierpoint des revendicationsporte sur « l'attribution des
sièges aux juridictions ad-
ministratives de Franceville
et de Port-Gentil.»  Son pas-sage à Masuku a été l'occa-sion de présenter et fairevisiter aux deux responsa-bles du Synamag, le bâti-ment, situé en plein centreadministratif, devant abri-ter, dans un futur proche,les services de la juridic-tion administrative de Ma-suku. Une surprise qui a ému lesdeux leaders syndicaux

qui, au terme de la visitedes lieux, ont manifestéleur satisfaction devantcette réalité. Ils souhaitent,toutefois, que les travauxdémarrent incessamment.Après les fêtes bien en-tendu. Puisque la conven-tion avec l'entrepriseadjudicataire est déjà si-gnée.Au regard des avancéesnotées, ils ont promis, aucours d'une déclaration àla presse, de convoquerune assemblée généraleextraordinaire à Libreville,pour laisser à la base lesoin de reconsidérer sa po-sition actuelle qui est, faut-il rappeler, à l'origine de laparalysie actuelle de l'ap-pareil judiciaire. Mais, comme dans les troisautres villes visitées(Oyem, Makokou et Koula-Moutou), l'administrationjudiciaire de Francevillerencontre également desdifficultés de tous ordresqui l'empêchent de fonc-tionner normalement. Lesétats des besoins ont étésoumis au ministre de tu-telle, aux fins d'y trouverdes solutions idoines. 

Une visite au pas de charge à Franceville
Tournée inter-provinciale du ministre de la Justice
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Le ministre de la Justice, garde des Sceaux, Alexis
Boutamba Mbina, lors de la visite à la prison de

Yené à Franceville.
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Le membre du gouvernement accompagné du
président du Synamag visitant le futur siège de la

juridiction administrative de Masuku.
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Le siège de l'ancienne mairie a été retenu pour
abriter les services de la juridiction administrative 

de Franceville.
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Cette institution ecclésias-
tique de l'enseignement
supérieur, émanation de la
Faculté de théologie des
Assemblées de Dieu
(Fatad) pour l’Afrique dont
le siège central est à Lomé
au Togo, a lancé ses activi-
tés dans notre pays depuis
janvier 2016. Elle vient de
faire l'objet d'une présen-
tation.  L'ANTENNE gabonaise dela Faculté de théologie desAssemblées de Dieu(Fatad) pour l'Afrique afait l'objet d'une présenta-tion à la presse vendredidernier. Cette institutionecclésiastique de l'ensei-gnement supérieur estcoordonnée par le mission-naire américain GaryDickinson. Le pasteur Yves Man-

foumbi Ikapi est chargédes cours, tandis que Mi-chel Sima s’occupe de la bi-bliothèque. Le tout sous lasupervision d’un conseild’administration dirigé parle président des Assem-blées de Dieu du Gabon, lerévérend apôtre Jude Ben-jamin Ngouwa.Située dans l’enceinte desAssemblées de Dieu auPk8, la Fatad-Gabon ac-cueille, depuis son ouver-ture en janvier dernier,une première promotionde 16 étudiants, notam-ment 14 garçons et 2 fillesrelevant uniquement deson ordre religieux. « Pour
lancer nos activités, nous
avons cru bon de ne com-
mencer d’abord qu’avec les
membres de notre congré-
gation », a précisé le prési-dent Ngouwa. Il a annoncé qu’à la reprisede cours en janvier 2017,son établissement pourraitaccueillir des étudiants ve-nant d'autres églises du

Gabon et de la sous-régionAfrique centrale.Les futurs candidats de-vront, au passage, remplirles conditions exigées pouraccéder à l’enseignementsupérieur d’une part, etavoir déjà reçu desconnaissances bibliques,d'autre part. Les fichesd’inscription ou de partici-pation au concours sont àretirer à la direction del’établissement. Pour sa part, le coordina-teur Gary Dickinson pré-cise que la durée de laformation est de trois anspour l’ensemble des étu-diants. Les cours sont dis-pensés par des enseignantsgabonais ou expatriés rom-pus à la tâche. '« Le premier niveau de for-
mation concerne le diplôme
post-secondaire pour les
étudiants détenteurs du
BEPC et dont le niveau
d’études équivaut aux
classes de seconde, pre-
mière et terminale. Le

deuxième niveau concerne
les bacheliers visant la li-
cence, etc.», a conclu le mis-sionnaire.A noter que le but visé parles responsables de cet éta-blissement est de partici-per à la formation desouvriers pentecôtistesqualifiés pour la missionde Dieu. « Voilà pourquoi la
succursale du Gabon béné-
ficie du parrainage de
Fatad-Lomé et de l’Associa-
tion pentecôtiste pour l’édu-
cation théologique en
Afrique (Aptea)», ont-ilsrappelé. Logée dans des bâtimentsflambants neufs, à l'archi-tecture moderne, la Fatad-Gabon est en coursd'extension. Le premierbâtiment abrite des sallesde classe, un réfectoire etdes dortoirs, alors que ledeuxième accueille la salled’informatique, la biblio-thèque et les bureaux ad-ministratifs.

L’annexe du Gabon déja fonctionnelle
Enseignement supérieur/Faculté de théologie des Assemblées de Dieu (Fatad) 

E.L
Libreville/Gabon

Une vue du complexe scolaire théologique 
de Libreville. 
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Des étudiants en plein cours.
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Quelques responsables du complexe théologique de 
Libreville, dont le président Jude Benjamin Ngouwa (c.).
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